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msiatlés ds tell« cotte qn*imtme matière 
n*y puisse séjourner. Les jointe seront her- 
mi tiques 

Les canahamtions seront montas de tuyaux 
Uta d'éveats. Ceux-ci seront prolongés au- 
dessus dee parties les plus élevées de le 
■oostruction : ils seront établis de manière 
ko« Jamais déboucher soit au-dessous, soit 
I proximité des fenêtre* ou des réservoirs 
«Veau. 

Art. «t. — fl est interdit de déverser di- 
esetement ou «ndireetement dans les cours 
f eau et ésjout* aucune matière excrémentl- 
steil«- 

Art. 14, — Toutefois, HnUrdiction ryortée 
% l'article «-dessus ne sera pas applicable 
lux matières exerémeotitieltes dont l'inoo- 
tsulté sera obtenue par des appareils ou 
procédas rempHssant ce but si agréés par la 
Commission sanitaire. 

L'écoulement* l'égout des liquides ainsi 
traités at rendus inoffensifs, comnorie-a 
l'application d'une taxe municipale, dite 
droit de coûte, dont la quotité est fixée * 
«Ofr. 

Art. 45. — Les conduits d'évacuation des 
éviers, lavabos, vidons, bains, etc., seront 
raccordés directement avec l'égout de telle 
sorte qu'aucun reflux de l'air da l'égout ne 
puisse ne faire dans l'habitation. 

Art 40 —Tous ouvrsgesappeiésa recevoir 
des matières usées, avec ou sans mélange 
d'eaux pluviales, d'eaux ménagères ou de 
tous autres liquides.telsqu'égouts.cooduits, 
fosses, puisards, etc. auront leurs revête 
sneots Intérieurs lisses et imperméables. 

Leurs dimensions seront proportionnées 
au volume des matières qu'ils reçoivent 
Leurs communications avec l'extérieur se- 
ront établies de telle sorte qu'aucun reflux 
de liquides, de matières ou de gaz nocifs ne 
paisse se produire dans l'intérieur des nabi- 
talions. 

Art 47. — Il est interdit de Jeter, dans les 
ouvrages destinés è la réception où à l'év« 
euaüon des eaux pluviales, des eaux mena 
«réres et des matières usées, des objets 
quelconques capables de les obstruer. 

Art 48. — Les puits et puisards absor 
■ente seront interdite. 

Art. 49. — Les écuries et étables auront 
tear sot imperméable. Elles seront convene 
Moment éclairées et aérées Si leur aération 
sxigs des conduits spéciaux, ceux ci s'élè 
veroot au dessus du point le plus élevé de la 
construction. 

Les fumiers et purins seront déposés ou 
recueillis sur des empiècements ou dan* 
des fosses élançâtes ; lisseront snlevésaussi 
Irèquemiuent que possible. 

ExBoolUoat avrtlrailqu« 4« 1*4awo- 
#4e>tiam de- Aaeieai K'êv «V 
l*Koa>U. ^aUeaale at«« Arta l*4a« 
««•4*1» si« 4te>«amlx<. — Heures d'ouver 
rtrre : lundi et jeudi, de une heure è qu«'«- 
»eures. 

Nous espéions que le public roubaieiei 
voudra profiter de ces jours de fêtes pou* 
visiter cette intéressante exposition qui 
s'enrichit de  jour en ijour d« nouveaux ta 

prix, 
k>u 

!*!»■>•• le plus grand etanix. les meilleurs 
Maison ttci-é«*!, t», Grande-Hue, 

Cet eeeaer aie plate«  bie»*4.   — Di 
tnauche soir, uu cuciier de piac«, H-nri Paul 
33 ans, rue Pellart, fort Mutiiez, cour Fu 
veau. 6. étant à Ùouvaux, est tombé du 
até£e de sa. voiture, en voulaot rattraper unt 
guide échappée de sa main. Dans sa chut«. 
li s'est fraeturé la jambe gauche et a eu 
admis à l'Hôtel D.eu. 

1.» vutiair« «'«* as ■««WJJSB1 rembaa- 
adV» ia\u>■*»»««« A UU« — Lundi soi«, 
vers huit heures, la voiture de M Voreux 
messager, a été tamponnée plaee de la Ré- 
publique, a Lille, près de la rue Arnould-de 
Vue», par un car N. 

L*s deux '-hivaut ontété renversés L'un 
a uue jambe cassée. Le conducteur, M. 
Louis Lequeune, 35 ans, rue du Gmnd 
Chemin, cour Multiex, ea s été quitte poui 
une légère blessures h Ute. 
• rf«* rert* «Va rt, hiulall    at CrMan SSeMfl 
et"» K—1er, 38, r. de la O-tr«. Roubaix   5 

Ua val raie da Fort — Dans l'aprée- 
midi de dimanche, en l'abeeoce de M. Ana 
tôle unmaire, marchand de légumes, rue du 
Fort. 90 des malfaiteurs ont pénétré sfcez 
lui en fracturant la porte de le rue. Ile on' 
enlevé trois vieilles montres en argenUdeui 
en nickel et une somme de 80 fr. 

WIU8 M MM8I ». 
em, «S Sas, raie Mt-Qwge*. kOOBMX 

Cmmss. a-1 SJBIWU «rap. — Un colpor- 
teur, Alexis-Paul Orrard, 42 ans. oé* Ctas 
ville (Seine Intérieure), demeuras* me d. 
t'eoteuoy, 88 a été arrêté pour ivrssss et 
outragée è l'agent de polios Darteis. 

A qiri la* vataaaaa taT — M Jeen- 
Baptiete Dsivove, rue de D»-naiu, courLVs- 
boonets, s trouvé uu pardessus et uns cou 
venture de cheval. 

— M. Arthur Duohateau, rue D-créme, 
174, a trouvé rue de Bavai, un oorsage et 
une jaquette de femme. 

Ahsaaeasn ait m  ta   SSSSUSUSSJ   ■asgsV 

amie 
veaa<ée jr 

•t  4o, eut   «BM-S    lf«.re*tlll, 
rae d« Bol*. Huubali. 

l*mn tSSs«TBSJ «Vaac aUaea*Mlun. — Un 
co.porteur, Ethnne Vincent, 48 ans, rue du 
Cbemin-de-fer, S7, 4 la suite d'une discus 
sioo avee son logeur, a reçu, d'après ses 
déclarations, des coups A la tête et il a été 
admis A l'Hêu*! D4eu après avoir été soigné 
par M  le docteur Noyoo. 

A qui te broche» ? — M Gustave 
Leclercq, rue des Fabricants, 68, a trouvé 
uu«    broohe-oaédaillou   avec   portrait   d'un 
militaire 

A «ai 1« ateatsjute  t —  M.  Frédéric 
D»lo Ider, rue de Lille, 141,a trouvé un livre 
ii la poste. 

A aal I» auMaUlte? — Mme Eugène 
Pftex. rue d« I) .uvint-s, cour Funller, 78, a 
trouve, rue du Manège, une médaille en or. 

Bssaut-Hvffl <t* «•«symâm 
du 1er janvier 

Nnmttnreg — Looteos Julien, rus Du- 
guesseau. 89 — Mahieu André, rue Cugnot, 
68. - HalsbTgh« Romain, rue des Lon- 
gues Haies, 286. 

Décès. — Louis Pontier, 47 ans. tisseur, 
rue de Flandre, 111 — Arthur H»ben, t 
mots, rue Laeeoui, rirur Jacquard, 15. — 
Louis Hubuc, 35 aas, loudeur, boulevard de 
la République, 76. — André ùanseman, 11 
jours, rue saint Louis, impasse Scrépel, 6. 
^Théophile Dewiule, 1 an, ruo de Btilly- 
Oreoav, fort Cordonnier. — Angèle H^yt, w 
ans, ménagère, rue Louis Lmpire, 37 — 
Alfred Schiwtecette, 1 ko, rue Marceau, 34. 

Publications at mariages — Alfred 
etoreau. voyageur de commerça, rue In- 
gres, 64. et Alice H »urez. sans profsssiuu, 
ooulevarl Mooteaquksu, ou. — Georges Goe- 
mmne, comptable, è Ùutugnies, et Marthe 
tfoureg. sans profesaion, boulevard Muutee- 
quieu, 60 — Jean-Baptiste Dumoriier, do- 
naestique, rue de la Paix, 11,  et Online Vaa- 
kemmet, journalière, rus de U Lys, 10. — 
H-'uri D'iespaul, sans profession, è Lvst et 
Julie Boulten, sens profesHioo.ruede Rome, 
84 — Guorges Rarrnt, journalier, rue de 
< :rouy, tu. et Angéle Vaudeubrocke ména- 
gère, rue de « '.rout. 16. 

Charles -Stboe, menuisier à Wst'relos, et 
Clotilda Urouart, couturière, rue d - Coudé, 
56 — Kmiie Allouie, peigneur. tu ■ AsssuV 
mède, cité Saint-Léon, ï, et A,ug sti •t Buf- 
fets, journalière, rue de la Guingueile, cour 
V've Delattre. — Gustave Alleene, sueur, 
rus des Fleurs, 48, et Angèle Bt-uieart, 
Joubleuse, rue de la Mackelïeris, maisons 
anonymes, 8. — Jules Fourmaooy, em|4>yé 
de oommeros è Watlrelos, et P<ilmyr« T s> 
reux, da-ne piqûrière, rue Alfred Mottf, 28. 

'Pierre Calaia, ouvrier agricole è N SJh>o, 
A Malbilde Caste!, rempailleuse de cb>ises# 
— Pierre etaes, hum-n« de peine, et Angèle 
Hennot, tneuse, 4 Watlrelos. — Jules Sa- 
nain, camionoeur, rue de Tuureoiag, 138 et 

Hélène Raman,ouvrière agricole, t Cordes. 
— Pierre Guides, bseorand, rue de Rnue.74, 
et Marie Ilnuiiequin, tisserands, r. de Rom**. 

Louis Raman, apprsteur, rue Rosliiu. 3, 
et Clémeooe Laforee, trieuse de déchets, 
rue Labruyère, W. — François D<ibar, Us- 
strand, rue ds la Lya, fort Wattet, 01. et Lo- 
Huce Djoo, piqartère, rue d'Aroole. 87. — 

Iules Belory, scieur de long, 4 Bainghin, et 
Marie Husse, servante, rus ds la Vigne, 1 

du 3 j to vier 
Naissances — Marthe Duroortter, rue 

i^ouguy. 77 — Léouie Lagersie, rue d'Alger 
Valére Cailewaert, boulevard d'A" nsu- 

nères, 14 — Georgette Lampe, rue du Pile. 
49. — E nih« Foulon, rue Deregnaucourt, 
oour iluauetts, 13 — Paul Emax, rue de In 
Uuogue-t itiemis*), 6 — Marcelle Leruuge, 
rueae» Og<ers, cour übaliuiD, 13 — Ray 
uond Gninan, materai te Boucissut. — 
\iphonsiue Rondeau, maleruité B u :i 
usas 

Décès. — Mathilde VantiftRhem. 67 aDv 
méuagère, rue d« l'Aine. £8 — J*an U 1 
mortier, 3 mois, rue de Tu renne, 17. — S> 
mono* DescUietere. 1 mois, rue de Vallon. 
9. Dïro'héa V^ s aeyuhoven, 83 ■*< s r> S 
Sulférino, cour Ü\i<grave,5 — Josepli Ctnu 
ry, 59 ans, rue Biauchemaille. — Mane 

Gras, l an, rue du Moulin, ev ans, sour 
Peouel,7. 

Mariage — Jule«, Deleetuse, '-24 eus, ap 
»rAtt-ur, rue de la Tuilerie, cour Putlet Jou 
«Ile, 3, ut Angèle ttw/art, *> AU«, lessiveuse, 
mssus adresse. 

WATTRELOS 
l/Actelr««;«) gtmmlic. — Le A novembre 

dsruier, le Conseil municipal coudamviai 
l'iostailatioa d'éclairage électrique et voUut 
S ('unanimité, fahaodoo du système qui 
avait utnt coûte aux cuotnbuabtes. pour n- 
jaoxais fonctiunuer Dnus le même s<4aooe 
\i Coeseii municipal vutait le projet du cou 
Irai d'éclairage au g*x proposé par MM. 
Désolée frères, et accepte par l'Administra 
uen. après de longs mois de discussions et 
le peurpHrtars gui avaient abouti, il ntut le 
lirn, A 'lus résultats avantageux, autant 

pour les nuances municipales que pour les 
particuliers. 

Le 8 .loveinere, le texte de cette délibéra 
ion, comprenant non seulemeut te contrat 
uj-ioéme, mais tout le menu de la d;scus 
non, les coinmeotairee, t "historique da pro 
let, a été adopté par l'asseoiblee, Cumnie 
traduisant exactement l'expression de sa 
«otoute. Les pieces de l'affaire foreut donc 
•ublios en toute tuVe, et l'imprimeur Cour 
in ess imprimée je 17 novembre. Le jour 
oéiue, le dossier arnvuit è la Préfecture 

avee uoe leUre exposant, qu'au prix de la 
borieux efforts, 00 avait enfla résolu la 
queetioe de l'éclairage et que, depuis tre z- 
mois, Watlrelos était dans l'obscurité, eto 

D-<pu.'8 lors, rAdmioisu-aiiou municipal 
u'ayaut pas voulu se contenter d'attendre 
ptatooiquemeiit, a Dut des démarches à ta 
Préfecture, où l'on vient de lut promeUre 
<iue, dans trois semaiues environ, M. le pré 
(et du Nord donnera sa réponse, plusieurs 
vïHee du Nord étant, comme Wettrelos, 
sous le coup d'un renouvellement de con 
trat de gaz, et fétude comparée de ces trai- 
tée demandant du temps, womuie uu le euo- 
coit Curt bioa, 

WArTBtK*.Ot}. — Du U décembre. — Nais- 
sance. — Honorine Yandemeuiebroucke. Hou- 
sarde. 

ii»i tagen. — Henri Galonné, facteur de télé 
KJUL.IIC. et HortenNe Vanaverbeck, ét>lucheuBe. 
— Charte Iswim Huveone. OlanuiiiBAaur, et Ma- 
rie i.evsrt. diV'deuee. 

Deess. — Ua*t>jo HAmery, t mou et Sb jours, 
rus de L» Gendarmerie. 

CHOIX — Nais.tance. — Marcel Lefefcvrs, 
rue Stint-Nicolas, U. 

M*ni.t..*s — Alphooqe Verbeuwede 91 ans, 
broyeur du chulne^ à Roubajx. et Laure Qui^ue, 
Aiani.  b-.ij.n«,!*© à  Urun    —  Emie Carua.   22 
an*, tm-eraiid à Wasqueltal, et Leonie Van 
ktttebeUk, IS an«, ii~Herande a Croix. — 0>car 
Uelali«ef. 'li tin», teinturier S R-'ubaix, et Har 
the Lainoat, 20 ans, couiurièro à Croix. 

DCMANOER   A   NOS   PORTEURS 

g'^Lmanach catholique dt goabatx 

WASOUEHAL 
•VardlivM oDvrters. — Orftce à la géné- 

rosité de membres boaominsi qui devien- 
dront .plus nombreux encore, la Société dr-S 
Jardins ouvriers s'est reconstitué'* è Ut ds's 
du l" janvier. Le nombre des Jardins étant 
augmenté, les ouvriers français qui en se- 
raient désireux peuvent présenter leurs de« 
mandes jusqu'au 7 janvier. Elles seront 
incessamment examinée» nor la Commis- 
sion. 

Ces demandes doivent stre adressées à 
M l'abbé Demuiler, vicaire 

Brillé — L'un dee fils Lefévere-Blan- 
qu*.rt, Léon, 4gé île 1$ ans, s'est brûlé gra- 
vement le pied en renversent un récipient 
de graisse foudue, qui se trouvait sur un 
restitua è trépied. 

Trois semaines ds repos sont prescrites 
au jeune apprenti. 

Kat«rrrnifat é« mardi 11 jnnvter 
— AS heures, Vaudermeeren Haricv Thé- 
rèse, Lu mois, quartier de la Planche au- 
Bte«. 

linterrrmrnt élu J«-odl S> janvier, 
4 9 h. 1|2, tVitHerine Bioudeau, 73 ans, à la 
« Ferme Dhall ». 

LYS. — Du Si décembre — publication de 
minage Henri LMleeeaul, ssni proîessi n S 
Lyd. et Julie Bousseo, sane  profession S R »u- 
bttiT. 

HüU — D'i 3 janvier. — Uuriafce. — Louie 
Lieuaid, y« .ms, jjornaliart L>iuaoy, st Louise 
DrouJez, 'JU ans, journalière à Hem. 

1 1   —a—eu 

TOURCOING 
Palme» awMhdémiqa«« — Sous comp- 

tons A Tourcoing trois ofdd^rs d io*J-tore 
de plus. Ceux-ci, du moins, n'appartiennent 
pas a la catégurie de décoras >iue îles servi- 
ces politiques ont seuls design s i l'obten- 
tion du ruuas violet La distinction honori- 
fique qu'ils viennent de recevoir ne sere 
donc pour personne un sujet «t'étounenié^t 
tel que aos concitoyens ont pu en mainf-s- 
ter, en voyant palmer des geus ne sachant 
s ne À. ne fi. » 

M Augustin Maaquflier-Dewnviin est un 
entrepreneur de travaux pub 10» etp-tti*u- 
I er», <ouuu etettimé dans la r> giuu Ite*tle 
prégideut du Syudioai des Kni-et>re.iduis. 
lesquels ont eu ses qualités professionnelles 
Ht S ta droiture de sou caractère une en- 
tière et très j ustift*e confiance- De plus 11 
est juge au Tnbunat de Commerce et il 
apporte dans l'ex^rcic* de ses fonctions 
déticates, un doigté qui donne à ses sen- 
teûoes une autorité ne i-test^e. Ou ne peut 
qu'epptaudir à la distiuoUou qu'il vient de 
recevoir. 

Ceet sans aucune réserve que nos conH- 
toyeos out applaudi k la oomiuatioa d'offi- 
cier d'Acadéiairt de M Piersou, com ois 
principal des OOSUM. Dans une ville indus- 
trielle lee putes sont rares; les affaires 
absorbent Le temps M pierson est une heu- 
reuse exception et 1H rubau violet ne pouvait 
être mitrux placé qu à la boutonnière de 
celui qui a ehunté daus ses vers t'a nour des 
chdiups, le parfum des fleurs st surtout les 

■' »Tee, les deuils et les espéraucee de la 
Patrie. 

s. .tin, u M. Sevia, notre directeur du 
service municipal des bâtiments, les palmes 
oui récompense le travailleur et l'artiste. A. 
uue grande activité le nouvel officier d'à -a 
léuiie. joint fe mérite d'être un arcliiieote- 
le taleut qui sail donner i sesosuvresua 

cachnt de beauté qui en rehausse le carac- 
tère d'utilité pratique. 

Ou ne peut donc que -féliciter unanime 
ment uoe trots nouveaux officiers d'aca- 
démie. 

sV4«'h*Rtllaua;s et I« hanartoanage 
— Les propriétaires, lee fermier« et (vus 
cejx qui possèdent des jardins sont tenus 
d'écheailler leurs arbres et haies du Ï5jau- 
vier au 15 uWrier. L'écheuillage sera fait à la 
Hligenos de M. le Maire pour os qui 000- 
ceroe les terrains communaux, les pieces 
et les promenades publiques. Toutes les 
bourses, auneeus et au tree provenance* de 
l'èchemllage seront brûlée. 

Cote fa*avoSuu>se> — Le ménage D . , rue 
dlsty, est désuni, ruais, à l'occasion de la 
nouvelle année, ta' femme fit une visite k 
son mari. L'un de ses fils, 'iainille, 24 ans, 
fui fort en colère de la démarche de sa mère 
et, en voulant ta mettre à la perte ü la fit 
tomber i la reuverse. Dans sa chute, Mme 
D .. se fractura uns cole. Sue a reçu les 
seins du docteur Dalgrenge. 

Brlei Si« old tue«. — Dans la nuit de di- 
manche è lundi des « étretuaeux » nui déam- 
bulaient par la rue de Metun, voulurent 
faire lever une cebareUére Mme Marie De- 
lini-k. Ne parvenant pas k se faire ouvrir la 
porte du d* bu ils su facturèrent un pan 
neau put ils prirent la fuite. Une plainte a 
été adressée à M Pruix, commissaire de 
police. 

Lak trmndm. —Emile Wlcart, rattacheur, 
a été an été, hier, par lee douaniers de I • 
M*i itère II éUit porteur de 14 lulos ds eafé 
vert» valeur 63 fraucs. 

bvsta, t& f- Brave Henri, 68 ans, m 
Pleurus, 99. — Tan Bcke Auguste, 62 
sulüvateur, ras de Gasd, «S0. 

) de 
ans. 

Htat-cUII SleToarouIusj 
du 1er Jen vier 

Naissances — Mus Louis, rue du Bnin- 
Pai., M. — Brnye Kmile.rue Montaigne, 85 
— De HCI'U'X Jrèoe, rue du Clmquet, 1V8. 

Lut' ti - Buscart Louis. 1 an, rue de 
Jeuwii. , ps , 10. 

due janvier 
Naissances. — Huriex Clement, rue Na- 

tlooete, 10. — Favorel Albert, rue de Da- 
uern, 1Ü — Marchand Marcel, rue du Tou- 
quel, tit. 

Dècca. — Vslcke Marie, '*o ans, rus du 
Ni .-t, 35. — X>esctiauip8 Marie, 48 aus, rue 
Frankin, 7. — Noppe Pierre, 1 au, rue r'a- 
melart, 30. — Bernard Kmile, 6 ans, nie de 
R jra, Ü7. —. P-ot Céline, tii ans, rue Nalio- 
U«IH, i&z. — BIHUXC Marie. 3i ans, rue du 
cbéue Uuupllne, 3o. — UOI-SHIIIIS François, 
77 aus, rue des funtraïus, 4b — Uoguiaux 
Joanne, 35 ans, institutrice, boulevard Gam- 

BOUSBECQUE 
laieomdl«. — Dnuanoh«, vers 6 h. du 

matin, un incendie se déclarait au quartier 
de la Bisse -Ville, à la ferme habitée par 
M. Utieane Lefebvre Hennion. 

Le feu a dû commencer dans une pièce 
adjecente au eorpe de logis où se trouvait 
un feu de bois. On s'aperçut malheureuse- 
meot trop tard de l'inoi'ftdte pour qu'il fût 
possible de l'srrétef. Bteatèt les étabtes 
étaient en flammes et os dut se hster d'au 
faire sortir les botes dont quelques-un**« 
furent quelque peu atteintes. Deux veaux 
furent brûlés. 

Le corn» de log's lui-même dévie* aessi 
la proie des flemmes. 

Presque tout le mobilier s pu être sauvé : 
il y avait d'ailleurs assurance coeaaae pour 
les béJimeuts. 

Les pO'iipitTs de Bousbecque §S*M la di- 
reetioa du dévoué lieuleuaut i^st-latn, ne 
pouvant préserver du feu lee bâiimuits de 
la ferme réuosir^nt A préserver une maison 
voisine fo~t menacée, 

Les pompiers de Linsslles et ceux de 
Wsrvésq Sud étaient aussi accourus avec 
leur matériel. 

HALLUIN 
Deai amsUiieaa. — Dimanche soir 

vers 10 heures, Pierre Gau, hsssrenl. en- 
trait à l'estammet du « Peut Bapüste » et 
cherchait noise aux cona »mmateiira Le 
eabaretier prit le q M relieur de »or - * 'V»u 
refusa. Le garde-ebampétre Noll«t, se rou- 
vait dans lesUmine^il fut requis pu* le 
eat>areüer. Pier re Gau commença & insulter 
I- garde, celui-ci mil le récalcitrant su état 
d >rrestatioa. 

A pHioe étaient1 's sortis de l'estaminet qu'ils 
furent rencontrer par Poiydore Can, frère 
du prisonnier. Pierre Gau, par uu innove 
meut inattendu lança un coup de tÄte su 
garde ; sou frère voulut l'aider et Ils t rris- 
sèr* ut Nullet et s'ai-baruèr^nt sur lui. Il 
reçut de» coups de pied au freut et su msa- 
toi et su ventre. 

A la suite de tous ces coups. Il fut obligé 
de lâcher le prisonuier, qui prit la fuite se 
compagne de son fr -re La police se mit è 
leur recherche et put les relrnu,v -r et les 
cont-'n re eu violon, d'où Üoout »'té extraits 
pour taille Quant au gaMe, il devra subir 
une Incapacité de travail de plusieurs jours. 

Va« m.rrti»tmtk**n. - Une qiereüe é'^la- 
tait dimanche soir dans l'estaminet Deleu, 
rue SnintH Ure. La notice fut prévenue, le 
brigadier de pot ce, M. Breuuiu ouvrit une 
e 14.iéte. Uu consoiuuiateur Oimille Deneu- 
vet s- mit & injurier la police. Xi a été arrêté 
et conduit k Lille. 
■ li.l.UIS — I» et 9 Jaoviar ISOft. — Nais 

sanoes. — Décrois Getiue. Goittrax. — g.jeu Ua- 
fMiti-». ttravier. — Verbolta AJptkoosc.   ree  de 
Litte. C>rnanl R- ni et (i.rnar-l Bmile, ju- 
meaux, au Mont— V*n Lanueeren Gustav«, rus 
Ba^se   — Degraule BertCe, reite de Etoaoq. 

«arege* — Verliulst Grégoire. %i an», fac- 
1- 1 auxiliaire et Vandembilcke Marie, -Juans, 
cou lioère. 

Mecse. — Lauwers André. 3 mois. Mont 

LIN8ELLES 
fVs«Hsitlqu«t. — Il y a eu, en l'année 

iJOi M iimsanoes.ttT desésetÛ 'nariaK    . 
*B    -I-        ■ ■    ■ ■    '     P '     ■ I '     »■■»- '   • »   ■ ■ ■    1   j   

La GnnU l*ha--tnucis Aêf France, 
i. rue Fejdberbe à Lille, est la mieux acha- 
landée de toute la région, le publia y trouva 
touiea les apéciaiitAs et médicaments lt*s 
plus nouveaux à des pnx séflant toute 
Couuurreuos. 1 

r A 

DEPECHES DE LA NUIT 
GUERRE RDSSO-JAPOSAISE 

CAPITULATION 
SB 

I»oxrt - Ar t Ixxxi* 
Ainsi que notre première page te fait pré- 

voir,  la  capitulation  de  tort-Arthur a su 
gern 

Voici les dernières défkfcoes : 
« Tokio, 2 janvier, 3 heures. — 'Dans sa 

lettre au général Nugi, le général Siosssel 
détdaru qus toute résistance est maiutenant 
Inutile, 

« Le mikado a télégraphié su général 
Kogi en faisant l'éloge ou Mènerai Stcessel et 
en le priant d* rendre les honneurs mili- 
taires au gouverneur de Port-Arthur, à ses 
ch.-fs d'élai-msjor et è ses hommes. 

« Le géuéral Ijichi représente le général 
Nogi auprès des Russes avec nieius pou- 
voirs ». 

On mande d'autre part : 
< Tokio, 2 janvier. — Les troun«s japonai- 

ses entreront demain dans Puri Ariuur ». 
Les Japonais, demain, occuperont donc 

les décombres de la ville anéantie par leurs 
obus, de la villa qui devait  représenter la 
Suissance militaire de oosallfés es Rxtrftmo- 

nent, k cOlé de  Daluy,  syuLSOis de leur 
extension commerciale. 

Londres.— La capitulation de Port-Arthur 
a produit loi uns vive Impression Les jour- 
naux sont unanimes à dire que les troupes 
assiégées SH sont couvertes de gloire par 
leur bravoure et leur endurance. 

Le gouvernement britannique *tt offlrfel- 
lemeut lofera* ds le capitulation da Pert- 
Arthur. 

Mgr LtVÊQUE ITIKGOU! ÊHE 
dcra.it la Cour d'apptl de  Bordeaux 

Mgr Ricard, évéque d'AjtgjouMme, s com- 
paru, aujourd'hui, devant la Ire Chaïubre 
d'appel, jugeant correctiouoeliemeut, »ous 
la prétention d'avoir loué une maison tuf 
appartenant, àttegouztie, à des SèJeuis sécu- 
lartaeoe. 

En même temps qua l'éveVpte, les q^iatre 
instiujtri. es et Is curé de Aagonsae août 
poursuivis. 

Le pré'at s'est présenté eu soutane vlo'ette 
et en grand manteau ; Il était aoeouipogué 
de nombreux ecclésiastique*. 

U'Oeorgeou, du barreau d'Augoulsme s 

présenté SA défenss. M* Bréjou, enden  bâ- 
tonnier du ha rresui de Bordeaux asaiatait li 
autres prévenus 

An cours de inotereoejatoire, atgr Ricard 
s proiioocé uue d>Vclaration par laquelle II a 
nn-euéiqué lé droit d'ouvrir one école libre 
avec d'aociennes religieuses régulièrement 
sécularisées. 

Les avocats ont soutenu la même thèse. 
La Cour a mis la cause en délibéré et a re- 
mis le jugement au U janvier. 

A la sortie, un public énorme s accueil!! 
Mgr Ricard et ses co-prévenus par des vi- 
vats et4*s spplaudisseaaents. 

La mort da cardinal Langénieux 
Le coi-ne du vénéré cartttual est exposé 

dans la chapelle de I'srobceVhe 
Le registre mortuaiia se courre de signa- 

tures. 
Des dépêches ont été expédiées à Roms 

et aux cardinaux français. 
Le cardinal Lecot asaiststs aux obaèqussi 

jeudi prochain. 

Incondio à bofJ d\o garde-cat* 

Brest. — La niHö>ra<A,e, un incendhï, 
d'ailleurs vite éteint N'est isslsré à hordds 
garde cote Tonntrrè. 

PROMOTION e*r*s La ufeûsts» sr-wwsrrt'Si 
A la Liste pub! ée rTvkW ^.ar^u f-ui       u« 

ter ta nominauoa  coaarid otSzi'^  le 
Lesaffre.maired ; Tsr.lr^eJ-'Ör   ■d'*; 
ingénieux en chef der raùios. i Douai. 

L^WSSTMIMSSaCtJT OONSS>-*AS-Sief 
Le me« stèro dj l'i-ljfc I-J.- e^asie uu dé» 

cret portant règlsui«3i u'o/l:B<ri.i<ratiou nu> 
b'ique pour l'exé^u^loa do i« Vli ^u 7 juUies 
1Ö04. reia'.ive à U «u pacss»*eu ds l's 
meut eougrégauiate. 

1 

Rome. — Le Pape a reçu Vor TV'snrjoT, 
évéuue d'Aire, et  Mgr UOieau, é«Aqu« os 

Constantinople. — Apres de longue» ter- 
giverüHtious, te go\.^e"ueu.éat otiwuMb a 
fiai par céder, au sujet Jt Iw numinvuon 
d'ofaciers de gend^iuierio iLn^eoe **t ï -«a- 
çais, pour la r^u>tu:3éiLon ds Is gendar- 
merie en Mncédu.iX ■ 

M nie La Sublitnr Po~ti IndiTUJ aux ambas- 
sadeurs que 'e;. ntr1 Mt+ iiirmmée os ds* 
vrout jouer aucun IOIJOAML 

fiomasu, Çittinttta, glstotit, gsUgioa, été, 
k sss sarssuK t, r* é'AssUterrs 

Lu ourALccue; a HA TU rr 

HAZEBROUCK 
UIU.UUL  -   ML   Uu.»»rt   W\sr-t 

Jaiuli, oaoùeinesu.ler balaUload'arÜiuarie 
à p-ed, i üunkerqu«, est promu chevalier 
de la L*giou d'hounsur. 

Si FlahauJt est tteilleulois. Ss véoérable 
mère, qui habite notre ville, y est euWuré 
de la plus grands eoastdéraue>a. 

B4 1U1.KU^ — Leuis Dillèee, de 
Luuuue, le petit gamin dont BOUS avoua 
raconté ta fugue, a été ramené, ctiex son 
père, par les soàos de le police de Baiiieul. 

Il psralirait que es n'es1 p-tnu. la preimsre 
Cota, malgré swa jeune ige, qu'il s'échappe 
de la maison paterualre. 

Traxlai •■ âéés—ue o-tre Baitlle«! 
•t »iemuoilo. — Vendredi, vers lu tieure* 
du matin, le train de marohaadKes 4IM2, 
veuant d'Ar meulières sur Haxebruuok- 
Leos, est resté en détresse par suite d'ava 
ries au msteriel entre Baslleul st S'rax^e. 

U« essieu de wagon s'éteot ruiup >f la 
voie fut obstruée par Is déraillemeui de 
quelques wagons. One équipe de visiteurs 
venant d'tLtxebrouck, aidés de cantouniers, 
se mirent aussitôt au déblaiement, utais il 
fallut oéanuiuins aueiuuss heures pour re- 
mettre La voie en état de oiroulatlon, oe qui 
occasionna un dérangement dans le servi.-e 
régulier et obligea les trains qui eutvsieotà 
preudre des sUUonuements très prolougés 
dans les gares a voisinantes. Lss dégâts ma- 
tériels sont asaex importants. 

t M 1 «IFUCS. - Du '4 M a) dëeembre tSei. — 
NaiH^ancee. — Hue Jules, rue de La Chapelle. 
— BM>mc Brneflf, rue de Neuf-Berqaia — Pee* 
qu'iur OJiie. rue -Nvuve. 

Dt eès. —  Ktareutia Aaoul,   7   BUMS, Orai.de- 

OUNKERQUE 

L'assassinat d'une marinière 
L'attitude   ds   Swftsrswseffsr 

Cet individu qui, aidé par Vaudeu Bouaert, 
assassinait^ il y a huit jours, Mme Ku<c- 
k L-rt, m an ni ère, n'a voulu passer aucun 
aveu, hier, devant le juge d'instruction. 

It a contiuué d'appeler ce magistrat, *cher 
ami » 

'1 se troubla un instant lorsque M. Oebert 

lui apprit qu'on aetft  découvert dans ss 
oh«mhre e'derrière une gteoe les b'joux 
de Mme Kuockaert Maie 11 ss reorû et 
répondit de la sorte : 

a Je n'ai auouoeeneoi participé au crime. 
Les bijoux trouvés dans ma ehauibr« ae 
prouvent nun du lout- Coot Viud- n B ,«*ert 
qui me les s donnes ainsi que l'arguai. Il 
n'est pas écrit sur les bijoux que c'est moi 
qui les ai pris. Pr.nivex le donc, cher ami, 
si si vous us le pou va/, pas c'est que, mon 
cher a'ni, je ne soi» oas coupab'«  » 

CTest tout ce qu'on pu' en tirer. Mais il est 
désormais biea.sssuis que la oaisérahla fut 
l'inatigateur du erume, qu d raoeerea sWes la 
cabine d'un costs de pied à ('abdomen Mme 
Knockasrt qui Se préseulait à ta perte, st 
qu'il lui ouvrât le sou evec sos couteau. 

En sortant du Palais, t'aaaaaaiu asiliit être 
éofaarpé par la toute qui lui «ha : a A mort, 
k l'échsxaud t » 

Cela ne devait pas durer, et hier, dans un 
nouvel tef-iTogatoire, M m «érable a kit de« 

AVEUX COMPLETS 
Hier, le misérable  a ndt des aveux com- 

plets   Il s abandonné  sss manières gouaii 
UKi-)es *'t n'a plus appelé ts juss« « Mon cher 

Nous donnes—S les détails demain 
fie s< 

pillé et menie treppe par la feule. Les ewuus 
mm. 

ut èm palais le chenapan fut hou- 
kmesreppé 

ée poing aéouveéasrt 

La Tempête 
Sits s continué de faire rage durant La 

nuit ds vendredi st dans la mâtinés de 
samedi. 

L'eau, poussé« par les vents du Large, dé- 
passait de 1-M0 :a bau leur indiquée au ta- 
bleau des marées Jamais cela oe s'est vu. 
Les quais et les portée des écluses en furent 
«ouvwrts. On ne signais heureusement au- 
•nn kiuiiptxe. 

En réponse àoot*- p.^cl^u-ele U Poieiet 
S offert, undi -oii- a dû., un l"wcu d'hune 
nsur sus mit aksu^s. 

IJ« fr*id — U«-/. ver- Ys soir, le ther* 
snoinètre ma^qutU 10 ù«*t>d*. 

Un gamin, Qeo, g.-s V-èi a été trouvé 4 
d*un gelé A la Htl'e-AA. L II reçut des soius 
au poste de police. 

Uns dams, traouse d"< congestion, s'est 
évanouie place de La République. Ou La 
traneporla cues ell». 

P^Hvcr« pennée). — f>fm»nche matin, 
Mtuede Pause« le. vao\«, %gée d« 40 10s, s 
é é trouvée morte aJ l«t, uaus es chambre, 
30, rué dé la Cotifoint. 

Cette mort subits A,aiL due à 'a rupture 
d'un anévrieme Se« <*eux jaunes enfants, S 
et 7 ans, ont dû etr. , ecueil'i>ptr l'as«m- 
tanss publique, en aiteadunl la decision ds 
le tei udls. 

Taauuii* si« «!«*«(** — Hier soir, 
à oeuf heures. ie /uu, Kcgèue G.... pas- 
sablement éméché, cvsi y*U k l'eau dans le 
fossé des fortiOeation*. 

Des passante, dos M. Gustave TanL 
furent aäsec heureux ^'ur l'eu retirer mais 
daus un pitoyable état, I wait même vouui 
ee jeter sous les rouée du car éisotrique. 

On le soigna è rbop *al. 
Aejtopaila — Le «3 Jecemûre, mourait 

un ouvrier du psru Hsiug... La nsaltieo 
reux avait été oleeaé il y a quelque temps 
au cours de son travail. 

8. . a été exhumé hier et autopsié par les 
docteurs Ruysssn Lancrf et Aerbart Ces) 
messieurs vont dépose on rapport po^i 
établir ou non que la mort fut uue ennsé- 
queu-e de reoaideoL 

TEHTATIVE   0£  MEURTRE 

La gendarmerie de Saint Pol mène active- 
ment sou enquête a propos de la teb'stive 
de meurtre contre M. WiHey, ouvrier distil- 
lateur chez M. Leleu, A Salnt-Pol sur-Mer. 

Bans le carnet, M. Willey était atteint en 
pleine poitrine par l'arma du passant IL* 
connu qu'il avait eu la bonté d« prendre sur 
sa voiture. 

M. Dupire, commissaire de Coudekerqua, 
poursuit également uns soquAls. 

ftfftnirVatattlon ayaapeithfqw« — Les 
Daiu«» du miuck ont nffert un superbe 
brouze « Mann d'Etape-^ » à M. Poirier, 
niiockeur de la maison Vancauweob^rube- 
Lemaire qui prend sa retraite après 32 ans 
de buixs services. 

•■ — af Ev ersert ss troo> 
vent au oarrousel-saloo lustallé sur'e rlmmp 
d« fuir« a **u se '■haine et «a tno-i re *•• ■ or, 
1« tout ««laut t00 ''„»f 1 levée per un » Iress 
fllou qui fila pre» e went «t «si ssoors in 
connu. 

Arr««t«.tl«u -*.« V« «at H taure« — 
U u soldat d u 1 tu , B. n j^uii J B ... e« ab^enos 
illégale a été arrê.é ht«r, è ü.mk-rque. 

— Le cavalier L^on V  lu 2le dragons 
A aU-Oiuer, a été arrête a Wonuhoudt, pouf 
désertion. V... avait quitté sou corps il y s 
un mois. 

A« iriamaml correctionnel ont compara 
Samedi, les nommés Baratte et Vanden Ousj. 
«béni qui avait voulu cambrioler la vi.i« 
Hobbeain ou étaieul trausporiés les meubles 
de la villa du capitaine Clavile dévastée par 
la foudre. 

Baratte a cueilli • mois et Vanden Duu* 
ghen 3 moia. 

Di NKatatQua- - Du 3t décembre. - Nat«. 
sauces. — Maurice Du,uy. rue Oc sountse. 54. 
— Ai i honse Qelle. rue du Jeu de MvÀl. 29. «— 
AuRu^te Degraeve, place du Minrk   '4 

atana«-ea — Joeeph Alecon e« Berth« XA**' «. 
guère. — Henri Bertein et F une.  is« MeaKlaeu. 
— Ooisr üoake et Mari« Oareln. — Pierr« L>«- 

7AJWRÏS UTTSHAZRCS 
Vieille France 

Jeune Allemagne 

K*a\ France dnnn le f.evemt. — Le. 
Sf'rmmmm m Rom«. — l/tllfimtcn« 
Saaa !•> levain t. — L.'A.U*SUIMKU« 

est Autrluha. (1) 

Vieille France et Jeune Allemagne t Au 
preioier coup d'oeil, cette double épith&te 
vous navre le cœur,en même temps qu'elle 
parait frappante de vérité. Vieux, ne le 
somme« nous pas. diminuas de deux pro- 
vinces, éoervés par l'exi-é* du bien être, 

£iétioés par une poignée de fut ■•:s-m«^u"-t ; 
indis que la Prusse, apré* avoir dépiuyé 

, «on drapeau à P<tris. en 1870, vient de le 
planter a Jérusalem, comme si elle avait la 
généreuse ambition d'être l'épée de Di**u, 
contre la Involution, ainsi qu'elfp crut l'être 
au sein de Par; ;, la moderne Bibylone. 

Voyous pourtant s'il n'y a pas lé one illu- 
sion que le découragement auquel 1,0ns 
sommes ai   prompts,   pourrait   propager, 

(1) Par oeorgaattoyao. Librairie Acadeuiiqu«, 
iHrrsastfiaS. 

et si nous n'aurions pas raison de renverser 
les deux termes de la question, o'est-a dire 
de rajeunir la France et de vieillir la 
Prusse, cette Prusse dont la capitale, Berlin, 
est devenue le ce'itre d'une corruption 
morale qui n'a pas été égalée T 

Pour cela, nous n'avons qu'a nous appuyer 
sur M Geoig*s Guyau, duut nous ne parta- 
geons pas toutea les idées, eu particulier les 
espéra m:«*» sur l'Uoivnrsité d'Ifitat, vieille 
comme le vice de son principe, L'indifiéreoce 
ou la neutralité religieuse, une nunnee de 
l'aihiisme. Mais ce sfsst pis la sujet qui 
UUUA osasses «M O moment. 

Gs Kujet, M G- Goyau le présente, armé 
de«locu"i*oW irr^' 'tables et en nuire faveur. 
Il nous fntt respirer... Sm-i doute, ma'gré le 
litre si caractéristique de son livre, ironique 
ii fai/t lecr»irc, IVcivain n'a pas, dans le 
délait de sou plan, toute la clarté et la pré- 
cision (possible)*. Pleiu de la vérité «t de la 
fon« ufnVi*»lle de ses arguments, il Semble, 
non p'io 'lédaigneux de la suite parfaite de 
ses Idées et de*ce ilernier »up de lime qui 
devrait les rendre transparentes. Non, mais 
il acompte,** 1'exoAs, sur l'alteotiondJ lec- 
teur tro|» préoutrupé, A cette heure, et trop 
di-»trait,iiour se faire jour é travers quelques 
Pfiffes dilTuses ou reasirrer les liens parfois 
SSSSS négligés de la pensée 

Laissons de rOté t.otre antique Protecto- 
rat du Levant dans le plus belle période du 
moynn a?e, Protectorat si bien résumé dans 
LVH'« pbrise : * La F'<ince de S'-Louis ob- 
tint («n Grient) 'a coutlaace des nhrssiene » 
ssii« sous  attarder à S'faiwuU !•* st k ses 

SUMSasSastfs qui obtinrent, k leur tour, la 
co'iflaace du Grand Turc, il est vrai, en la- 
veur des chrétiens de eon Bmpire. mais en 
saluant  avec l'ennemi acharné de J. G , es 
3UI semble louable à l'historieo ; sans entrer 

ans le détail des Capitulations ou Traités 
successifs qui affirmaient, de plus en plus, 
notre Protect'-IM' religieux, et * faisaient 
apparaître tes Français, aux yeux des Orien- 
taux, comme les défenseurs naturels d-s 
catholiques de toute la nation, même ds 
la nation turque a, nous n'appuierons que 
sur un point, celui du rnjeiutssenient de ce 
Protectorat, a uue épo pie bien récente, 

Un effet, loin de vieillir, notre intl lence 
tV-îui'issiii', j'allais dir«, dans un aouveau 
printemps, m.eus, dans to île I« force d'une 
puissante virilité, jusque «laus l'Extrême- 
Orient, il y a quelques années, giéoe, en 
boon« partie, è la grandeur des vues, «u 
coup d'osit profond, k la fermeté du cardi- 
nal Lautfëuieiis, le seul Prélat de son rang, 
qui ait chevauché, en Palnutine, daus l'inté- 
rêt du (liel et de la France, depuis l'beure si 
éloignée des Croisades (t) Nous avous dit : 
fleurissait. Cela semble uue iruui« 4 l'instant 
ou uous écrivons I Et cepemlant bien que dis- 
simulé aujourd'hui sous le masque trivial et 
minaçaut d'une caricature de ministre,cette 
litfl'Muee persistera, et si nous en croyons 
nos pressentimeuts, ne fera qua s'accroître, 
en raison d'une loi de réactisa, cette  fois 

01 En 1883. S'in Eminen-\ le cardinal rSSV 
guunieux présida« à Jérusalem, «» Congrès 
Eucu*rt*li4S«. 

d'atiUtut plus grande qu« la honte aura été 
plus profonde. 

Rien, pas même la Secte audacieuse qui 
nous a surpris, rien o'empêoh^ra d'avoir 
so 1 plein effet, ce que le ciel s inspiré à 
d"iix ti.'intn--s d»* cœur et de génie, le ma- 
gnaniin ■ Léon XIII et le cardinal -archevê- 
que de Reims Cesl dnus les temps d'égare- 
niHut que Dieu suacitn les hommes de sa 
droite, les auxiliaires de sa miséricorde Or, 
Léon XIII, 4 toutes les Capitulations du 
paasé, ajoutait, en 1898. le sceau de la Pa- 
pauté; il l'appliuu-tit sur notre Prot**<:turst ; 
il le rendait plus fort que jamais et définitif. 
U le faisait, au nom de J -C.. de droit divin. 

Voici comment les choses s'étaient pas- 
«é*ig. Je oit« M G Gifau qui est ici. au 
cosur même de son sujet. Vieille France, 
Jeune «.IMmague. Rien que de positif, en ce 
pateegH où nous n'avons pas é traverser les 
longueurs d'une vie fort intéressante et 
même reliée au sujet, celle de M lefebvre de 
Be'iHiiie. ou toute autre chose qui semble 
nuire A l'unité de L'ouvrage. Tout porte ; et 
l'on  est  délicieusement  surpris   qu'un   si 
Prand   événement se  soit accompli,   pour 

Eglise et pour la France,  par  La g: ace du 
Ciel etsuu-4 la troisième République. 

M,T Laogénieux, nous dit L'historien de 
l'évenenv-nt * s'autorisant, & 1s date du 20 
juillet 1898, » de la « conviction maintes fois 
affirmée 1* par Leon XIII, que « l'Eglise a 
be<ol'i des services de ia France » et con- 
fia it dais a la sollicitude » avec laïuelle II 
■ travaille à rameuer setre «aye daus sel 

voies providentielles », écrivait su PapS 
avec sa mêle fermeté : 

« Il est grand temps d'aviser avant 
que notre situation dans les contrées du 
Levant et de  l'HWtrê ne-Orieni soit irrémé- 

idiebtement compromise. » 
s La ruine da noli e Pi otectorat, ajoutait-il, 

sertit aaaurément pour nuire pays un 
malheur et une humiliation, maie il est bien 
certain qu'elle entraînerait aussi pour l'hr 
glise de graves détriments, 

t    Où est, sa effet, k défaut de la France, la 
natiou «netat deremp ir cette misaion eseen- 
tietletneut catholique* Et «i les puissance« 

; qui la aoiivoiteut, arrivant à se pnrtag-T ce 
roi« déHcat, n'est-il pas évident qu'uu« sem- 
blable tutelle, basé« sur l'intérêt politique, 

| n'off'-irait aucune garantie de durée, et que 
1 le manque d'unité, des vues souvent oppo- 

sées dans l'action, en parai/seraient fatale- 
[ ment les efforts. • 

I     Poor finir, l'Eminenoe réclamait une ré- 
1 ponse • qui nous rassurât*. 

Os mots après, jour pour jour, descendait 
' du Vatican, autant dira du Ciel • la réponse 

qui rassure •. 
L« Pap«, dans une lettre au Cardinal y 

a loue hautemeot l'ouvre heureusement 
inaugurée par l'Archevêque de Reims », 
c'est-* dire « le Comité national pour la con- 

yservation et la défense du Protectorat fran- 
çais », et déclare qu'elle € répond A des 
besoins de plus en plus urgents • puisqu'en 
Palestine « les ennemis du nom catholique 
re louiiteot d'efforts et d'-ictivité. » 

i    Prusse et Russie, hérétique« st «ehismaü- 

ques, c'est* vous que ce discours s'adresse, 
a La France, continue le Souverain Pon- 

tife, a, eu Orient, une mission i part que 1« 
Providence lui a confiée, consacrée par uns) 
pratique séculaire,par des Traitas internatis- 
naux, ainsi que I« reconnut, de 00c jours, 
notre Congrégation de le Propaganda, pars« 
délibération du 33 mai 186$. 

L« Saint Siège ne vaut nen toucher au glo- 
rieux patrimoine que la France a reçu d« 
ses ancêtres st qu'«lt* entend, saus douta, 
raériUr ds conserver, «n se montrant tou- 
jours à If hauteur de «a tache  • 

« En somme, poursuit M G Goyau, les 
Papes, ses prédécesseurs, acceptaient not'-« 
Protectorat, comme un fait; H considéra, lui, 
que c« fait «st la consécration d'un drr**- t, 
afin que le fcut se perpétue, U reçûmes* MB 
droit Terle «st ta valeur de f'aote 4e Lsosi 
XIII, et telle en est la nouveauté. » 

Et quel élsn, ee mol rassurant 0« don- 
nait u pas à nos missionnaires franca^, si 
«ombreux que ceux du rssts de l'Univers 
catholiqu« ne sont pas la moitié des nôiroi I 
Quel élan A nos apôtres, pour aller rajeunir 
le monde au nom de la Fran«« J 

Et c'est un apostat vulgaire qui pourrait 
anéantir oet arrêt du Siel I 

C'est la jeune Allemagne, as nays des 
Empereurs Gibelins, des plus cruels enmv 
mis de la liberté de l'Italie et de Is P.ipauté; 
c'est l'Allemagne, AHemanOi «vaut tout, «tf 
où catholiques et protestants, vivent daos> 
une parfait** union, es mêlent daus usa) 
sorte d« promiscuité,   dans dss  UsivsssuV 
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